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cotes. Certaines personnes ont fait don au cercle agricole do ou liso la mêmol vieille histoire-d'eufs n'éclosant pia, do vo-
plsuvolttme su iat oseprosqevu :n lailîcal no répondant pas à la description qu'on on a faite où

Cesvolmesétat nsufisntsnos epérns uovou no,, nn'ayant pa es Il pointa qu'on exige do la race, et tout colaverrez ceux que voua avez lhbtddodonner atpareilles Mni.aétvendu très cher par quclqu'èlevcur ou marchand
tancez et je vous envoie cii même temps nue liste des membresa t v
de notre cercle pour ce qlui regarde Io Journal d'agriculture, sans scrupules. Il y a des marchands honnêtes qui prennent

Saint-Jacques, 30 nmai 1883. 0toutes les peines possibles pour bien agir avec leurs ohalands,
MAGOIES GIIANGER, secrétaire-correspoildant. et ils trouvent leur récompense dans l'estime de ceux qui les

patronisent, et dans la vente de leur surplus d'oie-.aux et d'oeufs
CoNïLRENoS.-J'ai eii l'avantage d'entendre dernièremnt, à des prix rémunérateurs.

une conférence sur l'agriculture donnée par M. A. P. Fortin, qui Léeaedavlilseie orêr rftbe u eu
vient d'être chargé par le département de l'agriculture 'je donner qui s'y met ait une parfaite connaissance de cette industrie, et
des conférences dans les plaroisses tjui désirent profiter de ses. y soift propre. Il doit être à portée d'une ville ou d'un bon
connaissances ea agriculture.

Le gouvernement ne pouvait faire un mneilleur elluix. M. marché et près d'une gare de chemin do fer, si le transport
Fortin possède à fond la théorie et la pratique de l'agtriculture. est nécessaire. Il lui faut choisir une ou des races d'après son
En effet, en l'écoutant, ont voit qu'il a, avant tout, la p1ratiqu e t igot et les circonstances, les loger dans des bâltissea conforta-
qu'il est convaincu du l'importance des principes dont il a déve- bies, ayant des enclos appropriés à l'objet cn 'vue, se rappelant
loppé l'idée devant son auditoire. I que les oeufs dont on veut obtenir des poulets sont bien mcii.

M. Fortin s'exprime facilement, ses données sont toujours coc- leurs venant de poules qui ont de l'espace, et parmi lesquels
formes aux principes de la science agricole, et ses arguments 1on met beauruup de coqs, disons un pour dix poules (qu'on
incontestables et convaincants forcent ses auditeurs à admettre i conserve pour l'élevage). Après. avoir satisfait à ces deuxqt'il a raison.I estil ildvanurrsspuerglèem t

Au cours de cette onférence, notre habile agriculteur a énergi- pointsesntlildvaourresplsrélèem t
quement condamné la trop mnauvaise coutumne qui consiste à semer trois fois par jour, variant autant que possible la nourriture
gain su ris sur le même champ, jusqu'à épuisement coin. aux trois repas. De la nourriture cuite, chaude ou froide, sut-

piilparla dsprincipes néesie acosac tàvant latempérature, doit être donnée le matin. Elle peut
s mai_1turité des plantes. il1 a insisté beaucoup, entre autres coeconsister en farine, son, légums vadtemlésmulé
sur la nécessité d'adopter et suivre ait système convenable d'esse. tavec de l'eau ou du lait et assaisonnée une ou deux fois par
lemnt, dans lequel entrerait, pour une large part, la culture des eae n oed overue e lucate a
légumes, et elles des lentilles comme plantes fourragères. semaine vcueds d doirentug. es péo aute a

Mi. F'ortin est fils de cultivateur,. et cultivateur lui-même, il tiens peuvent se composer ddifrneeses de rag I n -
parle de l'agiculture en homme qui aime, comprend et conunt tier, de charbon (et on ne saurait en donner de meilleur que
son état. acelui fait*avec du blé.d'inde, en épis, réduit en charbon en le

Pour toutes cea raisons, ces conférences ne manqueront pas, plaçant sur le poêle jusqu'à Ce qu'il 4oit à point) d'une abon-
assurément, de produire les bienfaisants effets que le gouverne- dance d'herbe verte, de trèfle, Jie reg'ain, de choux et de na-
ment en attend, et elles sont pent-être un des meilleurs, sinon le vets. Il faut aussi donner beaucoup J'écaillas d'huîtres pilées,
seul moyen de réveiller et de stimuler nos populations agricoles,
et, espérons-le, les faire sortir enfin de leur apathie et de l'ornière des os, do la vieille chaux éteinte et du gravier, et leur pro-
de la routine oit elles semblent se plaire. cerr des endroits où elles peuvent se rouler dans la pous-

J. P. G., Saint-Jérôme, Chicoutimi. Élère.
Enfin, il faut tenir son poulailler scrupuleusement propre,

Profits et pertes dans l'élevage des volailles. t le blanchir et y faire des fumigations aussi s3ouvent ue cela
EditursCoutlr Geiileait-Cex lu écivet a su est nécessaire. On ne doit jamais trop eutasmer les poues dans

edes ouwnot'cr d eUmn-c cu ient psqatàarela u suo un mêmeo appartement, pas plus de 30 à 40 et moins sera en-
jetabdes voardle. n sacorenpaqut a race àfiev ldauplus pot core mieux. Il faut coloniser autant que ela se peut et éviter

inifluencés par leurs préjugés. Quoi d'étonnant donc à ce utn que possible trop de croisement entre parents. Je crois
que les cultivateurs et les novices dans cette industrie soient que ceci est un résumé des règles fondamentales et essentielles
en peine de trouver quelle race leur convient le mieux ? Dles de l'élevage des volailles au point do vue du prefit, et que ce-
rapports extravagants et souvent faux touchant certaines lui qui les suivra, réussira. Si au contraire les volailles sont
races*ou faminles, sont souvent publiés dans les journaux d'a. négligées, on trouvera que c'est une besogne ingrate et qui ne
griculture ou autres, et on trouve fréquemment la raison de P aye as.'"
ees artices dans les colonnes d'annonce dc ces mômes jour- lYorccslcr* County, 31ass.
ilauL Il so passe rarement une saison sans que je voie, entende (Traduit de L'anglais.) W. il. White.
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